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‘idon s était levé pré- |; Air ont " : : f : ;
Sl belab € pre-la beau éire un sceptique, un|onant deux courts favoris dits Prospero Guarda ?...... demau-/éecoutant le rapprt d’Eugéne ee Headquarters.

a it-il —— s : Lau- philosuphe, unathée, alors qu’-|“pattes de lapin” rien n'y man-| dat il au laquais. sélaborait piéce a piéce dans
‘ ita Q + 3e..s Ay? . ” .

jeuneares Et lelon le félicite de tous cotés, que quait. 1] ne portait pes de ji -- Je sais seulement qu’il de-}son cerveau.
Cc ‘ . ~ 29 + Sond . y oe - ee * - “pov ~ _

laceEen oats travers} j’on s’incline devant lui, qu’un

|

yrée, mais bien un complet de|Valt débarquer aw Havre, voici} 11 fit tressailir brusquement 1S FREE!
. oches ar atte Miia. aisuiea ii oi . ie sekee +

he Ue as on = Pour) |e traiie d“illustre”, de “grand

}

confection a carreaun pour sin- plus ne huit jours. ‘ourniol, en Ini faisant cette} Do not fail to send for a free
© ¢ * & 3 7 2

~
+ F At.

tiie fn : Bg ant @) maitre”, a tout instant, cetie|ger le genre anglais. —Ce n’est pas suffisant......}/question, qui semblait u’avoir anne Bueoan WEEKLY
*s ; i ; ; 5 aE ¢ ver ‘
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